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Quelle belle cueillette nous fîmes… soirée que celle de ce vendredi 15 novembre! Entre nominations, élévations, retours d'anciens, entrée de cadet et multiples salamandres, je m'en vais vous narrer la guerre qu'un écuyer a mené seul ou presque avec son bandeau rouge au front et son couteau entre les dents.
Je suis arrivé de bonne heure en compagnie de SAT Mgr Adrien Mancuso, alors encore Grand Argentier de l'Ordre, et Messire Cédric Gillis à notre bonne salle de Bois de Breux (je les cite ici car on reparlera d'eux par la suite).

Un bref regard sur la salle, le croassement d'un corbeau et le passage d'un virevoltant me firent réaliser. Damned! Pas un seul écuyer à l'horizon. On m'informe que, étant le plus récent adoubé (en fonction de l'heure où vous lisez ceci), je vais être mis à contribution. Je partis donc rejoindre le Grand intendant en cuisine.
Un petit coup de boule pour se saluer entre chauves et il commence à m'expliquer sa recette: "Pour faire un bon civet de biche pour 30 personnes il vous faut:
1kg de civet de biche ou de cerf, 1 bouteille de Bordeaux, 3 tomates pelées, 1 oignon,... Ca c'est pour six personnes mais j'ai pas cinq casseroles donc on est déjà pas dans la merde."
Nous décidâmes donc de faire autre chose; plus simple certes mais qui contenterait plus le ex/futur (ou est-ce futur/ex?) Grand Argentier. D'ailleurs le voilà qui s'approche. Il nous salue d'un sympathique "COMBIEN?!" que je suis sûr vous venez d'entendre dans votre tête. Puis repart en pleurant suite à l'explication des dépenses pour le civet qui va se perdre, non sans avoir féliciter mon comparse pour la mise en œuvre de l'esprit "less is more" (Rodrigue et Callut vous avez la ref) pour sauver le tempus. Nous mangerons donc des pruneaux enroulés dans du jambon et des wraps au Philadelphia et salade. Nous sommes donc devenus de vrais taureaux camarades. Ma laitue, mon choix!
Bas! On me demande en salle pour la mise en place du décorum, je commence à récupérer mes réflexes de fourmi ouvrière et avec l'aide du Grand Chancelier et du Grand Échanson, la salle est parée et prête à remplir son devoir. De plus, un mien collègue vient d'arriver. Je mets donc Messire Pierre Castenholz au parfum sur notre condition de ce soir. Messire Éric Schellebroodt est content de pouvoir compter sur nous et nous de pouvoir lui rendre ce service.
On profite des quelques instants de calme avant la tempête et le "Omnes ad sedes" retentit, nous allumons les bougies et regagnons le bar afin de préparer la première bière de chaque convive pour la fin des chants.
"Finis Salamandris est!". Tels furent les premiers mots de notre cher Grand-Maître pour ouvrir cette CCLIVe (254e si tu sais pas lire le latin) Séance du Chapitre Magistral. 
Parmi l'assemblée, on note la présence la présence d'un revenant. Et en grand équipage avec ça! Personne ne sait si finalement c'est le sien mais on s'en fiche. SAT Mgr Loïc Servais est donc de retour en terre consacrée. Même si, comme il l'énoncera lors de la seconde salamandre, il est anticlérical. Qui pourrait l'en blâmer? Il a des enfants qui ont l'âge auquel on doit se méfier des curés.
Coté aile gauche, la Cour Souveraine s'étend jusque en bout de table, englobant ses deux conseillers et ne s'arrêtant au bout que devant un Messire Simon Zigmund Stefan bien content d'être, pour une fois, assis à côté de SAT Mgr Nicolas Kovacs qui est toujours caché dans le coin. Remarquez qu'il fut beaucoup moins content quand on comprit que si le Grand-Maître du Ménestrel s'assied près des toilettes, c'est pour avoir un accès direct à celles-ci afin d'y flatuler en paix sans quoi il nous lâche des ruines en pleine corona, tel des ponctuations c'est tout un art, mais heureusement de nombreux nez étaient bouchés ce soir.
Du côté de la droite [ZIEG!] nous retrouvons Riri, Fifi et Loulou en la présence de SAT Mgr Thomas Sanchez Garcia et les Messires Thomas Sprumont et Xavier Lévêque et au bout Messire Richard Staryszak qui vient nous faire un point sur l'avancement de ses travaux d'archives. Un boulot monstre abattu dans l'ombre au cours de l'année écoulée. Pensez donc! Il est arrivé chez chaque dignitaire de l'Ordre (ou, à défaut, ses messages Messenger) tel un témoin de Jéhovah demandant tantôt "Qui était ton Haut-Office?" tantôt "À quelle solennelle as-tu été adoubé?". On l'en félicite et lui demande de rester au centre de la corona avant de prononcer les mots consacrés: "ATTENDU…" et l'élever à la dignité de Commandeur de l'Ordre. Promenade de santé pour l'homme qui venait de réclamer une impotence. Ca ne l'empêche pas d'obtenir un Mérite Haurique 1e classe sans forcer et de regagner sa place avec un diplôme de plus en poche. Bravo l'artiste!
Le nouveau Grand Argentier prête serment et le coin droit joue aux chaises musicales ou au roulement à billes, c'est selon. Félicitations donc à Messire Gayelord Canonne.
Des retardataires font leur entrée. MIRACLE! Un écuyer est présent! À peine arrivé dans le bar qu'il relève sens cheveux, déchire son t-shirt rouge et s'en fait un bandeau avant de s'atteler à sa tache sous les directives d'Éric. Mon camarade écuyer et moi-même pouvons donc nous payer le luxe de nous asseoir alors que Messire Yannick Corman présente sa formule de retard. On en profite pour féliciter une nouvelle fois les deux qui étaient retenu à leur remise de diplôme.
Il nous faut désormais procéder au dépucelage d'une calotte! Celle de Messire Xavier Grégoire. Ses parrains effectuent l'office pour lui et je m'attèle à chercher le bouchon après qu'il ait réussi à sabrer sa bouteille au premier essai. J'en trouve deux; si un OGS ou un(e) OQR lis ces lignes, voilà où est passé le bouchon perdu. On plaint le pauvre écuyer qui devra, seul (je le rappelle) éponger et évacuer toute la saloperie et le champagne qui a finit par terre. Force à toi Rambo!

Richard nous explique ensuite qu'il est venu présenter son fils William en tant que Cadet et va exécuter les épreuves du baptême Torébachique pour lui. Les camarades sont nombreux à se dévouer pour partager les pekets décernés avec le nouveau commandeur et peu chargent l'homme trop lourdement. Un bel esprit et un bel exemple de camaraderie qui prouve, comme le dira le Grand-Maître plus tard, que "c'est vraiment bon d'être nous camarades". Donc Richard, ou est-ce William, On ne sait pas lequel des deux contrôle le corps à cet instant, en profite même pour améliorer son record précédent d'une seconde et décrocher à nouveau le Mérite Haurique 1e classe. Certains crient à l'égoïsme car ils avaient envie d'être choisis comme champion et tenter l'exercice pour eux-mêmes ou simplement parce qu'ils avaient soif.
Pendant ce temps-là, Messire Rodrigue Nalet n'ayant pas daigné présenter notre guindaille commune, je la garde pour plus tard et il présente une guindaille de son cru sur un air, Nalet oblige, inventé par ses soins. Il fait mouche comme à l'accoutumée et se rassoit.
Il est maintenant l'heure de procéder aux élections de nos nouveaux conseillers smaragdins. Selon Zigmund "c'est à ce moment-là que les pennés se font chier". Du coup ,on boit . [PROSIT] Les prétendants, au nombre de six pour trois places se retirent dehors. Dans le désordre, le Grand-Maître sortant et Secrétaire OSC qui aimerait garder la toge émeraude à l'extérieur, Messire Cédric "Samaël" Gillis qui propose de rafraîchir l'image de l'émeraude auprès des plus jeunes afin de leur permettre de vivre pleinement leur initiation scalinienne, le duo d'enseignants ses Messires Michel "Schoonbroodt" Frankson et Xavier "Loulou" Lévêque qui sont rôdés au joutes verbales et à la reformulation pour leurs élèves respectifs ensuite Riri et Fifi qui ont suivi Loulou dehors pour rire. De son côté, la seule question qui intéresse le Grand-Maître est: "si l'Empereur t'ordonne d'exécuter l'Ordre 66, que feras-tu?"
Les deux derniers canetons s'auto-éliminent et ne reste que quatre prétendants. Un de trop donc. Les calottins de l'Ordre votent et c'est donc l'ex empereur péruvien qui voit ses espoirs réduit à peau de chagrin. Il devra se contenter de bénéficier de la délégation OSC. Félicitations de rigueur (c'est pas encore fini) pour les trois élus, à savoir, ses Messires Satan Gillis, Michel Schoonbroodt et Loulou.
Mais, trêve de plaisanterie! Le temps file et il nous faut maintenant élire le nouveau Grand-Maître de l'Ordre du Carré Blanc. De nouveau, les piliers et compères qui le souhaitent quittent la salle. Sortent donc Messire Xavier Grégoire et sa calotte encore humide, ses Messires Anthony Gerontitis, Sébastien Dufrasne, Guillaume Frankson et le conseiller smaragdin Belzébuth dont on a parlé plus haut. Une réflexion est lancée par le Grand-Maître concernant l'évolution du rallye et de l'Ordre suite aux modifications de cette année. Car, en effet, ce bon Zig a gratifié l'Ordre de deux nouvelles distinctions internes: le grade d'Arpenteur pour distinguer les piliers émérites et celui de Grand-Duc (qui peut être remis tant à un Compère, qu'à un Pilier ou un Arpenteur) qui récompense les guindailleurs Liégeois ayant partagé notre style de vie matinal à l'extérieur. Savoir si on continue d'innover ou si on fait marche arrière pour retrouver la stabilité simple. Petit tour de table afin d'écouter même les plus jeunes. Merci Grand-Maître pour l'attention.



Ils sont trois à n'être sortis que pour la défense de la démocratie mais il faut tout de même départager. Ils ont quand même tous un programme le nom illustre de Willy Borsus sera même invoqué (et son visage représenté sur des idoles païennes); tantôt bancal ou mégalomane tantôt nostalgique mais désireux de mettre notre terroir et notre histoire en avant. Comme l'aura rappelé SAT Mgr Arnaud "Willy" Borsus, mon appartenance à une régionale (trop bien connue des folkloristes Liégeois) fait se serrer mon petit cœur Principautaire. Ne peuvent voter que les grades de Pilier et Arpenteur donc je continue de boire avec Messire Pierre Castenholz. Ce sera donc Messire Anthony Gerontitis qui devient Grand-Maître de l'Ordre du carré Blanc. Encore une fois, félicitations (ouf, c'est la dernière) à lui ainsi qu'à son Chancelier en la personne de Messire Cédric Gillis.
"Finis Salamandris est!". Tels furent les derniers mots de notre cher Grand-Maître pour clôturer cette CCLIVe (c'est toujours la 254e) Séance du Chapitre Magistral.

À bientôt pour de nouvelles aventures et reportages en Cité Ardente et à l'extérieur camarades!
Reporter Principautaire intra-muros
Loïc "Ironblog" Gillard
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